



LES RECUPERATEURS DE CHALEUR 
La mise en œuvre des récupérateurs de 
chaleur se généralise sous l ' influence du 
contexte énergétique actuel, qui impose 
une lutte accrue contre les déperditions 
de tous ordres. Ces appareils ont pour 
objet d'assurer par échange naturel un 
transfert de chaleur entre deux flux d'air 
- air extrait et air neuf - se trouvant à 
des températures différentes. 
La récupération intervient sur la chaleur 
sensible, et parfois sur la chaleur latente 
lorsque le point de rosée sur l'air extrait 
est atteint. Indépendamment des pompes 
à chaleur qui peuvent être considérées 
comme une forme de récupération de cha­
leur associées à un système de produc­
tion de chaleur, on peut distinguer qua­
tre types de matériel : 
L'échangeur à plaques 
L'échangeur comprend des plaques indé­
pendantes (en verre ou aluminium par 
exemple) formant des canaux traversés 
par l 'un ou l'autre des deux flux d'air. 
Ceux-ci peuvent être parallèles, croisés 
ou à contre courant. 
Une vitesse d'écoulement tourbi llonnaire 
(supérieure à 4 mètres/seconde), ou des 
plaques ondulées favorisent la convection 
donc l'échange. 
Le rendement de ce matériel varie entre 
0,5 et 0,8. Les appareils peuvent être 
couplés entre eux. En été, ils peuvent 
contribuer au rafraîchissement de l'air par 
humidification des plaques. 
Le récupérateur rotatif 
Il est constitué d'un tambour (en alumi­
nium ou en amiante imprégnée par exem-
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pie), formé d'une multitude de petits ca­
naux orientés dans le sens du passage 
de l'air. 
Tournant autour de son axe, il assure la 
circulation alternative de l'air extrait et de 
l'air neuf dans chaque canal. Il agit donc 
en accumulateur de chaleur, et permet de 
restituer une part de l'humidité s i  le 
média est hygroscopique. Un système de 
purge permet d'éviter le mélange des 
deux flux d'air. La vitesse de rotation du 
tambour peut varier de 1 à 15 tours/ 
minute. Rendement de l'ordre de 0,7. 
Le caloduc 
Ce matériel est formé d'une enceinte 
étanche, dont une face est en contact 
avec l'air extrait, l'autre avec l'air neuf, et 
qui contient un fluide dont la composition 
est appropriée aux températures en pré­
sence (fluoré, ammoniaqué). 
Ce fluide s'évapore au contact de la face 
• chaude • puis se condense sur l'autre 
face, transférant ainsi sa propre chaleur 
latente avec une grande rapidité. Le ren­
dement de ce matériel est l'un des meil­
le�s que l'on puisse espérer. 
L'échangeur à eau glycolée 
Il est constitué de deux batteries, situées 
l'une dans la gaine d'air extrait, l'autre 
dans la gaine d'air neuf, et reliées par un 
réseau hydraulique. Circule dans ce ré­
seau un liquide caloporteur qui assure le 
transfert de chaleur entre les deux gaines. 
Ce liquide doit être à l'abri du gel pour 
conserver sa fluidité (d'où l'emploi de 
glycol). 
Cet appareil convient particulièrement 
lorsque les gaines d'air sont distantes 
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Heat recuperators are used to transfer 
heat between flows of air at different 
temperatures. 
�our main systems exist : 
- panel exchangers : made of glass or 
aluminium separating the air flows, which 
do not mix but exchange temperatures 
(efllciency 0.5 to 0.8) 
- rotating systems (eff/ciency : 70 %) 
- • caloducs • : air-proof units using 
processes of condensation and evapo­
ration ; their efficiency is very high 
- water exchangers : batteries contai­
ning water with antifreeze, which trans­
fers the heat from one location to another 
( efficiency 0.5) 
Recuperation apparatuses can be used 
in connection with any sort of heating 
systems, using gas or electricity. 
ln the instance of France, recuperators 
general/y pey for themselves alter 5 
years. 
l 'une de l 'autre. Mais i l  nécessite alors 
une circulation par pompe. 
La vitesse de l'air dans les gaines doit 
être inférieure à 3 mètres/seconde à 
cause de la perte de charge provoquée 
par la batterie. 
Le rendement est de l 'ordre de 0,5. 
Conditions d'utilisation 
L'utilisation d'un récupérateur est liée no­
tamment à deux facteurs : 
- l'écart de température entre les deux 
flux d'air, 
- le taux de renouvellement, 
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et se justifie d'autant plus que ces deux 
éléments sont plus élevés. 
Bien entendu, la rentabilité impose que la 
chaleur récupérée puisse être utilisée en 
déduction d'une production calorifique. 
C'est ainsi que, dans le cas d'apports 
gratuits importants, cet intérêt diminue, 
à moins que le récupérateur serve au 
transfert de chaleur des zones excéden­
taires vers les zones déficitaires. 
Le choix du type de matériel est guidé par 
les conditions d'implantation (;Josition res­
pective des gaines ... ) et des contraintes 
d'utilisation (risque de givrage ... ). 
Les appareils de récupération, enfin, s'as­
socient parfaitement aux systèmes de 
chauffage par double flux, que la source 
de chaleur soit le gaz ou l'électricité. 
Dans les conditions actuelles, en France, 
l'amortissement d'un équipement de ré­
cupération peut être raisonnablflment es­
compté sur une période de cinq ans, mais 
dans certains cas on a noté des amortis­
sements plus rapides. 
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